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HONORANS NOS MERES

Painolies, vâlats, banquies et rois;
da laivoù qu'an vinieuche,
djânes, biaincs, ou bin nois,
niûm né sai mère, que ne l'ainmeuche.

Voili poquoi, fêtons nos manmans;
vétiainnes, ou, nos aiyaint trytie...
en seuveniaine, nos les révoiyans,
pénaint, po nos aiyeutchie.

Musans in pô, es gros teurments,
es grands dépés, que nos foins,
s.vent mâgrè nos,en nos manmans....
qu'aivô bon tieûr, nos poirdeni'nt.
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Pus tafd, dôs loues ch'veux biaincs;
aittendaint d'nos, in mot dgenti
nos mères, djoingnaint les moins,
praiyaint po nos, mon Due merci.

H. Bron

HONORONS NOS MERES

Vanniers, valets, banquiers et rois
d'où que l'on vienne
jaunes, blancs ou noirs
aucun n'a sa mère qui ne l'aime.

Voilà pourquoi fêtons nos mères
vivantes ou nous ayant quittés
en souvenir nous les revoyons
peinant pour nous élever.

Prenons un peu, aux grands tourments
aux grands crève-coeur que nous faisions
souvent malgré nous, à nos mamans
qu'avec bon coeur nous pardonnaient.

Plus tard sous leurs cheveux blancs
attendant de nous un mot gentil
nos mères joignant les mains
priant pour nous, mon Dieu merci.
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